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cessé de cultiver avec amour et compétence, mais il saisit
d'emblée la responsabilité qu'il engageait ainsi et s'arrêta le

temps voulu pour regagner le^' hautes altitudes. Cet ingénieur
mécanicien qui avait, lui aussi, choisi la liberté, ne prétendait
pas répéter simplement ce que d'autres avaient dit avant lui.
Il avait lu Timoshenko avant qu'on le traduise en français ;

il aimait à s'inspirer de la clarté latine, mais sans oublier
jamais ce que la solution « graphique » apporte de transparence

dans le raisonnement et de contrôle dans l'enchevêtrement

des calculs.
Il était beau à voir, par un matin d'examen, alors que —

par des interrogations successives, mettant ses étudiants
progressivement dans le feu de l'action — il vous calculait les

systèmes apparemment les plus délicats, à l'aide d'une série

de questions posées au bon endroit et qui semblaient
n'impliquer que des raisonnements les plus usuels. Le sens de la
répétition, de l'hypothèse bien définie, des méthodes
caractéristiques, donnait de l'examen l'impression d'avoir vu
construire quelque chose qui se tenait bien.

Il a donné d'ailleurs de beaux exemples dans ses exposés

publiés notamment à l'occasion, en 1937, du quatrième
centenaire de l'Université de Lausanne, sur « le rôle de l'effort

tranchant en résistance des matériaux » et ici même,

en 1947 1, sur le « problème linéaire de flexion des plaques
élastiques ».

Léon Bolle aura été difficile pour les autres, mais bien plus
encore pour lui-même. Pendant les deux premières années de

son enseignement à Lausanne, il jugea bon de retourner sur
les bancs d'étude ; voulant remettre en marche tout l'appareil

mathématique qui constituait la trame de son enseignement,

on pouvait le voir alors suivre à Genève les cours de

Rolin Wavre et s'astreindre à nouveau à tousffis exercices

de mathématiques supérieures. Pour lui, la supériorité ne

comptait que réelle et authentique. C'est pourquoi on a pu
à l'occasion l'entendre plaisanter et même bougonner — mais

toujours objectivement — à l'égard de qui se prenait trop
au sérieux ou jouait le rôle de ce qu'il appelait volontiers
un « faux-jeton ». Il avait, de sa tradition, le sens de ce qui
est juste et qui doit se faire ; il avait aussi cet humour un peu
caustique et cette mimique impayable qui lui avaient permis
(du temps des « Suisses romands » de Zurich) de personnifier
jadis si remarquablement le Malade imaginaire de son cher
Molière.

Ce fut malheureusement la trop dure maladie, réelle celle-ci,
qui l'emporta après un combat de plusieurs années dont on
avait souhaité, en mars dernier, qu'il fût une deuxième fois

vainqueur. Lui — qui ne s'écoutait guère — a dû faire
connaissance à son tour avec l'implacable douleur.

Cet homme, qui aurait pu paraître dur à qui l'abordait avec
suffisance, avait, au fond du coeur, un trésor d'affection :

« Initier la jeunesse aux secrets d'un métier, s'efforcer de

l'élever à la hauteur de ses tâches futures et lui donner le
sentiment de ses responsabilités, tels sont les premiers devoirs
d'un professeur de résistance des matériaux ; et, pour y
trouver plaisir, il suffit d'aimer la jeunesse... » 8

Nombreux sont ceux qui pourraient parler de l'hospitalité
que sa femme et lui ont toujours réservée à leurs fidèles amis,
d'où qu'ils vinssent.

Léon Bolle, qui n'aimait guère les assemblées trop vastes où
l'on parle parfois plus qu'on ne dit, plaçait au-dessus de tout
la vraie camaraderie et l'amitié sincère ; et c'est ce qui
expliquera sans doute l'infini chagrin que laisse son départ à

ses étudiants, à ses collègues, à ses amis, à sa famille pour
qui il aura été, dans toutes les circonstances, l'homme droit
et compétent vers lequel il faisait bon regarder.

J. C.
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1 Voir Bulletin technique de la Suisse romande des 11 et 2*
* Péroraison de son discours d'installation comme profe

de l'Université de Lausanne, le 10 novembre 1949.
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Emplois vacants i
Section du bâtiment et du génie civil

968. Technicien en bâtiment. Suisse centrale.
970. Jeune technicien en bâtiment. Bureau d'architecte. Canton

de Berne.
974. Deux dessinateurs. Béton armé. Langue anglaise. Bureau

d'ingénieur. Ville de l'Union Sud-Africaine. Offres sur formules
d'avion du S. T. S.

976. Technicien en bâtiment ou dessinateur. Bureau d'architecte.
Suisse romande.

978. Dessinateur. Béton armé. Entreprise. Ville du nord-ouest
de la Suisse.

982. Technicien en génie civil. Bureau technique. Suisse romande.
984. Ingénieur. Chantier. Entreprise. Zurich.
996. Ingénieur et technicien en génie civil et dessinateur. Langue

italienne. Bureau d'ingénieur et entreprise au Tessin.
1000. Jeune dessinateur. Béton armé. Nord-ouest de la Suisse.
1002. Conducteur de travaux. Bureau d'architecte. Zurich.
1006. Dessinateur en génie civil. Nord-ouest de la Suisse.
1010. Jeune dessinateur. Béton armé. Zurich.
1012. Technicien en génie civil. Bureau d'ingénieur. Zurich.
1014. Ingénieur. Silos en béton armé. Suisse orientale. Chantier

en Amérique centrale.
1016. Dessinateur en génie civil. Suisse romande.
1020. Ingénieur. Béton armé ; en outre : dessinateur en génie

civiL Nord-ouest de la Suisse.

(Suite du Service technique suisse de placement page 5 des annones).

Rédaction : D. BONNARD, ingénieur.

NOUVEAUTÉS - INFORMATIONS DIVERSES

Barrage d'Aussois, Savoie
(Voir photographie page couverture.)

Le barrage d'Aussois, de l'Electricité de France, est situé à

1950 m d'altitude au-dessus du village d'Aussois, et ferme la vallée
dans laquelle coule l'Avrieux, créant ainsi une réserve de 3 000 000
mètres cubes d'eau, avec une hauteur de chute de 860 m. C'est

un barrage double, composé d'un barrage poids à tracé circulaire
et d'un barrage voûte, les deux murs s'appuyant sur un éperon
rocheux. La longueur totalfäm couronnement est de 270 m, pour
une hauteur de 45 m. Le volume total de béton est de 75 000 m3.

Les agrégats sont composés de quartzite et de calcaire concassés,

dépoussiérés, d'un diamètre maximum de 175 mm. Le ciment est

un Lafarge à double cuisson, dosé à 215 kg/m8 pour le mur à

gravité et 290 kg/m3 pour le mur en arc. La quantité d'eau de

gâchage, qui était à l'origine de 140 1/m3 pour le béton dosé à

215/m3 a pu être ramenée à 120 1/m3 grâce à la forte plastification
due au FRIOPLAST, produit mis au point par la maison Gasp.
Winkler & Cie, à Zurich-Altstetten, et fabriqué pour la France

par la S. A. Sika à Paris. Les remarquables valeurs du rapport
ciment/eau auxquelles on est ainsi parvenu sont dues essentiellement

au fait que le Frioplast est un adjuvant combiné, à la fois

agent disperseur et entraîneur d'air (voir Revue Sika n° 13).

L'adjonction de Frioplast, à raison de 0,55 % du poids du
ciment, a été décidée dès le début, après étude approfondie des

résultats déjà obtenus sur d'autres chantiers, pour donner au béton
du barrage la résistance au gel indispensable

par l'occluÇ^-f||dr, et

par l'élévatiorilfle l'étanchéité,
tout en élevant également la résistance mécanique.

Les résultats moyens d'essais sont les suivants :

Résistance à l'écrasement de cubes témoins :
Dosage en CP à 7 jours à 28 jours

215 kg/cm2 170 kg/cm* 297 kg/cm*
290 kg/cm2 290 kg/cm8 350 kg/cm*

Résistance à l'écrasement de carottes prélevées sur l'ouvrage :

Dosage en CP à 60 jours à 8 mois

215 kg/cm8 490 kg/cm8 600 kg/cm8
Le bétonnage est actuellement achevé. La consommation totale

de Frioplast a été de 75 000 kg.

Lausanne Imp. La Concorde.
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